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Alors que j’effectue un comptage 
d’oiseaux d’eau sur l’île de Hoëdic, 
Morbihan, le dimanche 15 février 2009, 
un oedicnème criard accompagné de 
quatre pluviers dorés Pluvialis apricaria 
décolle devant moi dans un secteur de 
dunes, pour se reposer un peu plus loin. 
Je ne le dérange pas une seconde fois 
car cette observation en vol, réalisée 
dans d’excellentes conditions, me 
permet même d’écarter toute autre 
espèce occasionnelle d’oedicnème tel 
que celui du Sénégal. 
Cette observation est la deuxième pour 
l’île de Hoëdic après celle du 8 mai 2005 
(obs. pers.), mais elle est surprenante 
car réalisée au cœur de l’hiver et par 
des températures tout à fait de saison 
(0°C enregistré à Vannes et sur l’île le 
matin même). 
 
La population d’Europe du Nord 
(Angleterre, Pays-Bas, Allemagne) 

hiverne principalement en péninsule 
Ibérique et en Italie. Un nombre 
substantiel d’oiseaux est également 
connu pour migrer en Afrique du Nord, 
voire en Afrique tropicale de l’ouest 
jusqu’au Sénégal (Cramp & Simmons, 
2001). Les nicheurs français hivernent 
sans doute en péninsule Ibérique et en 
Afrique du Nord comme le suggère une 
reprise en Algérie (Dubois et al., 2008). 
Mais l’espèce hiverne également en 
France, dans l’ouest notamment, où le 
statut de l’espèce a été décrit en 1998 
par Gabory avec précision. Il met en 
évidence depuis l’hiver 1982, une 
recrudescence des données hivernales 
(c’est-à-dire du 1er décembre au 15 
février) en Anjou, en Loire-Atlantique, 
dans la Vienne, en Charente et en 
Charente-Maritime. Les effectifs cités 
alors concernent généralement 10 à 15 
individus dans chacun de ces 
départements (Maine-et-Loire et Loire-
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Atlantique confondus). Gabory rappelle 
également qu’un groupe d’une vingtaine 
d’individus fuyant un coup de froid a été 
observé en Anjou en 1987. 
Cependant, les synthèses ornitho-
logiques bretonnes de l’hiver 1995 à 
l’hiver 2002 publiées dans la revue Ar 
Vran ne font état que d’une seule 
mention hivernale : un individu capturé 
le 6 février 1995 à Mesquer, Loire-
Atlantique (juste en face de l’île de 
Hoëdic), lors d’une opération de 
baguage de bécasse des bois Scolopax 
rusticola (Le Mao & Maout, 1999). 
Sinon, Edouard Lebeurier a signalé à 
René Bozec en 1968 qu’il avait capturé 
un mâle le 10 novembre 1932 à 
Plougasnou, Finistère (Bozec, comm. 
pers.). 
A noter enfin au chapitre des îles de 
l’Atlantique, deux mentions provenant de 
Ré : 1 le 13 décembre 2001 et 7 le 8 
janvier 2003 (Le Guillou, comm. pers.). 
Une partie de ces données d’hivernage 
au moins semble toujours d’actualité 
puisque le 15 février 2009, 14 
oedicnèmes criards étaient observés en 

Loire-Atlantique à proximité du Maine-et-
Loire (Maillard, comm. pers.). 
Plus largement en France, il est présent 
en hiver dans une grande région centre 
allant de l’Allier, à la Seine-et-Marne, la 
Loire-Atlantique, la Vienne et la Gironde. 
Mais la région toulousaine et les 
Pyrénées-orientales accueillent sans 
doute les plus importants effectifs 
nationaux : 150 oiseaux le 31 décembre 
2006 à Claira et 195 le 29 décembre 
2007 sur l’aérodrome de Saint-Laurent-
de-la-Salanque (Dubois et al., 2008). 
Dans le sud-est de la France et 
contrairement à ce que la littérature 
affirme parfois, il ne semble pas 
hiverner. Il n’a jamais été mentionné en 
Crau entre le 14 décembre et le 12 
février, à l’exception d’une fois le 
30/12/1988 (Paulus, comm. pers.) et 
Cheylan ne le mentionne plus après le 7 
décembre (Cheylan, 1975 ; 1988). En 
Camargue, 10 individus sont observés le 
6 janvier 1999 et 1 le 16 décembre 
2004, mais il ne s’agit que de 2 données 
exceptionnelles situées entre le 15 
décembre et le 1er février (Kayser, 
comm. pers.). 

 

 
photo 1 : oedicnème criard dans les chaumes de maïs (Telgruc - Finistère, avril 2009). Y. Le Corre 



 10

Au sujet de la migration prénuptiale, 
Gabory signale des dates d’arrivée dès 
le 29 février entre 1990 et 1996 dans le 
nord-ouest de la France. Dans les 
Bouches-du-Rhône, les premiers 
migrateurs sont notés en février sur les 
plages de Camargue (1 le 19 février 
2003, 2 le 22 février 2004, 3 le 16 février 
2009) parfois en début de mois (1 le 3 
février 2009) et en Crau (1 le 12 février 
2001) (Paulus & Kayser, comm. pers.). 
Plus près de nous, l’espèce qui niche 
dans le Morbihan en nombre très réduit 
a déjà été mentionnée sur les sites de 
nidification depuis 1998, dès le 28 février 
en 1998 (Bozec, comm. pers. ; Ballot et 
al. 2002), le 28 février 2000 (Bozec, 
comm. pers.) et le 25 février en 2001 
(Bozec, comm. pers. ; Maout et al., 
2005). L’observation la plus tardive dans 
ce secteur est celle de deux individus le 
25 octobre 1999. 

Enfin, pour terminer ce tour comparatif, 
signalons que parmi les oedicnèmes 
anglais, ceux de la réserve de Weeting 
Heath dans le Norfolk, arrivent 
généralement entre le 13 et le 27 mars 
(Ryan, comm. pers.). 
 
L’espèce ne semble donc pas hiverner 
en Bretagne administrative. Poussé par 
des vents d’est persistants depuis 
quelques jours, l’individu hoëdicais 
pourrait donc concerner un hivernant 
des Pays-de-la-Loire ou de Poitou-
Charente se déplaçant en raison des 
rigoureuses conditions hivernales que 
nous avons connues en janvier dans 
l’ouest de la France. Mais la date de 
l’observation ne permet pas de trancher 
et il pourrait aussi s’agir d’un migrateur, 
parmi les plus précoces.

 

 
photo 2 : oedicnème criard en milieu méditerranéen (maroc, octobre 2008). A. Deniau 
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